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Ebenhausen, le 27 novembre 2010

Bonjour les amis,

C’est le 30 juin, enfin les vacances ! Je pars tout de suite chez Opa et Oma avec ma sœur, 
mon frère nous rejoindra dans deux jours. Ah ! L’été, le soleil, l’Ammersee !… C’est chouette 

les vacances chez 
mes grands-
parents ! Je 
m’adonne à de 
nombreuses 
activités : 
baignades 
quotidiennes, pêche 
depuis le bateau de 
Opa, cours de voile à la suite de quoi j’obtiens un 

diplôme, jouer avec les enfants du voisinage, piano, lecture, jouer avec le chien de ma grand 
tante deux maisons plus loin, … La nuit, j’ai même le 
droit de dormir à la belle étoile, ou plutôt, je me suis 
fait une cabane dans une grande caisse dehors, et c’est 
ma chambre, pour certaines nuits.
Maintenant c’est dimanche, je retourne chez moi pour 
aller à la messe : c’est la première fois que les enfants 

qui ont 
fait leur 
première 

communion cette année ont le droit de servir en 
tant qu’enfant de cœur. Je suis très fière et ne 
manquerais cette cérémonie pour rien au monde. 
Evidement, je suis exemplaire pendant toute la 
messe (je suis un enfant de cœur, ne l’oubliez 

pas !). Ensuite, retour chez Opa et Oma pour deux jours encore, puis je m’envole pour la 
France, direction Pilyne et Milyne. Décidément, c’est une semaine de fêtes ! Je viens de fêter 
l’anniversaire de Oma juste avant de partir, et en arrivant en France, je fête celui de Pilyne.

Ma cousine Laurianne me rejoint et nous passons une 
semaine de vacances formidable. Nous jouons 
aux petits chevaux, tantôt celle elle, tantôt c'est moi 
qui m'en 
occupe et nous 
passons une 
bonne partie 
des l'après-
midis dans 
l'abri à bois 
transformé en 

écurie.
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Nous partageons certains secrets, mais bon, ce sont des secrets alors je ne vous en dis pas 
plus. Laurianne me fait connaître le chant du nomade et celui du lion qui est mort dans la 
jungle. Chouette, il y a une flûte. Je cherche les notes de la mélodie, puis peux accompagner 
ma cousine. Milyne nous montre comment cuisiner une recette nomade. Il faut absolument 
que je prenne les ingrédients clefs pour pouvoir refaire ce merveilleux plar à mes parents 
quand je rentrerai ! Nous faisons aussi des sorties inoubliables au lac avec des reinettes, en 
vélo, dans un parc accrobranches et à la montagne (même une fois de nuit et c'était bien 
impressionnant). Le soir, place à la lecture, avec entre autres la découverte de la série préférée 
de Milyne quand elle avait notre âge: le club des cinq.

C’est maintenant le vol du 
retour et toute ma famille vient 
m’accueillir à l’aéroport. Que 
de joie de les revoir et de les 
serrer dans mes bras ! Nous 
partons directement en 
Autriche pour une semaine de 
vacances dans une ferme au 
bord d’un petit lac. Baignades à 
volonté, trampoline dans le 
jardin de la ferme, nourrir les 
animaux, caresser les chatons 

et lecture sont 
mes 
principales 
activités. Il y a 
même des 
animaux moins typiques pour une ferme, comme 
le crapaud trouvé par ma sœur. Aucun enfant n'ose
l'approcher, mais moi, je n'ai pas de crainte à le 
porter (bon, je ne lui fais quand même pas de bisou 
sur la bouche pour voir s'il se transforme en 
prince!).
Chouette, dans la caisse des jouets que maman a 

apporté, je repère la boîte de peinture. Vite, je prends une feuille pour me mettre à l’œuvre. 
Tiens, qu’est ce que je pourrais dessiner ? Ah, et bien voilà le livre que maman est en train de 

lire: le dessin sur la couverture est assez 
joli, je vais en faire une copie.
A la suite de cette semaine, nous 
continuons notre 
parcours dans le 
Tirol du sud où 
nous logeons 
également dans 
une ferme. Il n’y 
a pas de lac mais 
des montagnes 
pour faire plein 
de randonnées en 
famille. En 
montagne, même si je traîne la patte 
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pour m'y rendre, il y a en fait toujours des choses chouettes à faire. Ici un petit étang, là une 
rivière avec son lit à escalader, ou encore un chemin large pour courir les 3 frère et sœurs en 
se tenant la main. En ce qui concerne les animaux de cette ferme, les chatons sont remplacés 
par un petit chien tout fou avec qui je m’entends bien. Dans la chambre que je partage avec 

ma sœur, j’occupe la mezzanine et ca me fait un petit coin 
privé pour me retirer pour lire ou jouer avec mes poupées. Cet 
endroit en hauteur avec la balustrade se prête bien aussi 
comme scène de cirque pour mes doudous qui se lancent dans 
le vide dans diverses acrobaties, accrochés seulement par un 
fil. Dans mes affaires de toilette, j’ai pris ma trousse de 
maquillage et me fais une tête de clown, lors de la 
représentation que je donne à ma famille.

Août :
C’est maintenant le retour à la maison. Après 4 semaines 
d’absence, ca fait du bien de retrouver ma chambre et toutes 
les choses que je n’avais pas prises dans ma valise. Je participe 
aux activités de vacances données par le groupement de 
communes du coin.
Les activités à la journée ont lieu dans un vieux wagon de poste réaménagé en salle 
d’activités, dans le village voisin. Au début, maman m’y accompagne en voiture, mais je suis 

fière d’être autonome et finalement ai le droit de 
prendre le bus toute seule pour m’y rendre (2 stations).
En fin d'après-midi, je vais cueillir des framboises avec 
maman et nous faisons ensemble une bonne confiture.
Ah, cette nouvelle semaine, les activités dans le wagon 
de poste ne sont plus pour toute la journée mais qu’en 
après-midi donc pas compatibles avec le travail des 
parents. Je peux quand même choisir une journée où 
j’ai le droit de m’y rendre (le reste de la semaine, je 
suis avec mon frère et ma sœur chez mes grands-

parents à l’Ammersee, c’est super aussi).
Je me rends donc au travail avec maman et passe la matinée dans un bureau vide voisin de 
celui de maman, en alternant lecture et vision d’une vidéo. A midi, il n’y a pas de cantine, 
mais plein de petits magasins et maman m’offre une boîte de sushis que je dévore dans la 
voiture pendant qu'elle m’emmène à mon activité. Ce soir, j'aurai le droit à nouveau de 
prendre seule le bus et retrouverai maman à la maison qui rentrera du travail au même 
moment que moi. Quelle fête cette journée !
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Bon, il y a des moments moins chouettes, j’ai aussi des rendez-vous chez des médecins. Juste 
parce que je fais des crises de colère et que je dis des gros mots, j’en ai marre, il faut toujours 
aller voir des médecins! Des fois il faut avoir une prise de sang et ca fait super mal ! D'autres 
fois, il faut attendre à coté des parents qui font un grand blabla sur moi aux médecins. Je 
n’aime pas qu’on parle de moi, je veux qu’on me laisse tranquille ! Et d’ailleurs, ce n’est pas 
juste, pourquoi les parents me grondent et me punissent toujours, et qu’ils ne grondent jamais 
ni mon frère ni ma sœur ?

Voilà dimanche. Avec maman, nous allons à la messe et exceptionnellement, nous sommes en 
avance. La religieuse me demande si je veux officier avec le prêtre, il y a aujourd’hui qu’un 
seul enfant de cœur présent, l’autre est malade. J’ai un peu le trac car je ne sais pas ce que je 
dois faire, où je dois me placer, etc.. J’ai pour l’instant été seulement une seule fois enfant de 
cœur, et comme nous étions environ 10 à la fois, je n’avais pas grand chose à faire pendant la 
messe. C’est un gros challenge pour moi mais je réponds par l’affirmative. Dans la sacristie, 
je passe vite une aube, on m’explique encore ce que je devrai faire, et la messe se passe très 
bien.

Maintenant que j’ai un baudrier, je vais souvent faire de l’escalade avec papa. Nous alternons 
nos sorties dans deux salles différentes. Une fois j'en fais aussi avec mon parrain, enfin, il 

s'agit d'un parc accrobranches, mais il faut avoir la même condition physique que pour faire 
de l'escalade.
En parlant de bonne condition physique, j'ai vraiment 
beaucoup de muscles dans les bras! Ce soir, en allant 
pique-niquer au bord de l'Isar, je me mets en tête de mettre 
entièrement sur la berge une énorme branche échouée, ... 
et j'y parviens!

Encore 3 jours de détente au soleil chez mes grands-
parents au lac d’Ammersee puis voici la rentrée. Je n’ai 
pas envie de raconter ma journée, mais avec mon large 
sourire, je suis tellement rayonnante en rentrant de l’école, 
que les parents en déduisent que j’ai passé une bonne 
journée.
Mes devoirs ce soir, sont de remplir une fiche 
d’information pour la maîtresse. Métier souhaité (je ne sais pas encore, beaucoup de choses 
m’intéressent), activités pratiquées, … A la question si il y a une personne célèbre à qui je 
voudrais ressembler plus tard, je réponds : « moi-même ». A la question sur ce que je voudrais 
atteindre dans cette nouvelle année, je réponds « écouter la maîtresse, ne pas taper les 
autres ».
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J’ai aussi d’autres « devoirs » : c’est de rédiger mes invitations d’anniversaire puis de les 
distribuer à un copain de ma classe de l’année dernière et à plusieurs copines de ma classe 
actuelle.

4 Septembre : Chouette, c’est aujourd’hui que je fête mon anniversaire à la maison. 

Finalement, il n’y a que deux copines qui ont pu venir : Ana et Isabella. Papa nous a organisé 
un grand jeu de piste et nous unissons nos forces pour décoder les messages et trouver le 
chemin. A chaque énigme résolue, nous lançons notre cri de ralliement « Team work ! » en 
nous donnant les mains.

Quand les parents 
d’Isabella 
viennent chercher 
ma copine, je 
demande si elle 
peut rester pour 
dormir à la 
maison ou moi 
aller chez elle. 
Isabella 
préfèrerait que ce 

soit moi qui aille chez elle pour un « sleep over ». Discussions entre parents et enfants, 
finalement, j’ai le droit d’aller dormir chez ma copine.
Waouh, c’est super, Isabella a la télé et l’ordinateur dans sa chambre ! Nous en abusons une 
grande partie de la nuit si bien que le lendemain, une fois que les parents sont venus me 
chercher, je me couche et dors une grande partie de la journée…

Milieu septembre : je viens de perdre une nouvelle dent. Je veux vraiment savoir qui est la fée 
des dents. J'interroge maman pour savoir si par hasard c’est elle mais quand elle me demande 
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ce que moi j’en pense, me questionne sur ce que je ressentirais si elle me disait que c’est elle 
et qu’elle me dit que je suis grande et ai déjà passé l’âge de raison, que je peux comprendre 
certaines choses, etc. je me bouche les oreilles et refuse d’en écouter plus. La vérité que je 
pressens me fait peur. Je préfère ce soir, comme d’habitude laisser ma dent sous mon oreiller 
et demander à la fée des dents de prendre une photo d’elle quand elle passera, comme ca, je 
serai fixée.
Zut, la fée des dents a dessiné un autoportrait parce qu’elle n’avait pas d’appareil photo. Je me 
suis fait avoir, je n’ai toujours pas la réponse à ma question !

Fin d’un rêve… 26 septembre : j’ai encore perdu une dent. Cette fois, ce soir, je mets un 
appareil photo à coté de ma dent, comme ca, la fée des dents n’aura pas d’excuse, elle doit 
prendre une photo d’elle. Je lutte dans mon lit pour ne pas m’endormir et surveiller qui entre 
dans ma chambre, mais vers 23 heures, je m’endors quand même.

Zut, sur la photo de nuit, on ne peut pas vraiment la reconnaitre. Mon enquête continue. Je 
redemande à maman si par hasard c’est elle la fée des dents, mais quand elle veut me 
répondre, je me bouche encore les oreilles, refuse au fond de moi la vérité qui s’approche. Sur 
la photo, on voit la fée un peu de loin. Elle n'a donc pas pu faire ce cliché toute seule. Qui a 
pu prendre la photo alors ? Quel âge a la fée des dents, combien de temps vit-elle? Je pose 
toutes mes questions par écrit et dépose le papier sous mon oreiller, suite de l’enquête demain.
Oh, la fée n’a que écrit : « secrets de fée ». Cette fois, je discute avec maman, un vrai 
dialogue, sans me boucher les oreilles, et j’apprends la triste vérité !

Avec ma grande sensibilité, tout est musique chez moi: quand maman me lit une histoire (ce 
qui est de plus en plus rare car en général je lis toute seule), il m'arrive de lui demander de 
répéter une phrase, puis l'enchaînement de deux mots dans cette phrase, encore et encore, 
juste pour la mélodie! Au violon, c'est pareil: je joue mes morceaux, puis m'arrête sur trois 
notes que je joue en boucle, juste pour la beauté de la quinte ou de la tierce.
Je continue bien-sûr après l'école les cours de violon ainsi que l'orchestre.

Début octobre avec mon argent de poche fraîchement reçu, j’achète déjà un cadeau pour 
l’anniversaire de maman. De retour à la maison, je lui annonce, mais ne lui montre pas : je lui 
dis qu’il s’agit d’un colorant pour ses cheveux car comme elle devient vielle, elle va sûrement
bientôt avoir des cheveux blancs donc elle va bientôt avoir besoin de colorant pour ses 
cheveux.
La nouvelle que je pense déjà à son anniversaire et que je prépare déjà un cadeau pour elle n’a 
pas l’air de la réjouir !

Ce week-
end, nous 
allons en 
montagne. 
Nous 
montons à 
pied et pour 
le retour 
nous avons 
le droit de 
descendre 

en luge d’été. Le problème, c’est qu’au dessus de 8 ans, on n’a pas le droit d’être avec un 
parent et en dessous de 8 ans, on est obligé d’être accompagné. Claire-Estelle n’a pas le droit 
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d’être avec moi. Les parents sont donc occupés avec mon frère et ma sœur dans les autres 
luges, et moi, je suis obligée de descendre toute seule. Je suis cramponnée aux freins. La 
descente est très lente et d’autant plus longue. Ouf, me voici enfin arrivée, quelle trouille ! Je
suis heureuse que ce soit fini et que ca n’a pas été si terrible que je le pensais et surtout, je suis 
extrêmement fière d’avoir surmonté ma peur.

Encore un week-end, encore la montagne et des défis en perspective à relever! Cette fois, 3 
occasions pour utiliser mon courage et ressentir 
que je suis grande. Nous allons sur une 
montagne très haute avec pour accéder au 
somment, un télésiège 2 places. Vous 
comprenez tout de suite le problème que ca pose 
pour une famille de 5 personnes…
Quelle veine ! Dans la queue, nous rencontrons 
par hasard Diego, un garçon qui était dans ma 
classe l’année dernière et que j’apprécie 
beaucoup. Il n’a pas le droit de monter avec moi 
et il descendra avec ses parents à la mi-station, 
mais au moins, son père est d’accord pour 

m’accompagner sur le télésiège jusque là. La deuxième parie en télésiège, seule, ne se passe 
pas trop mal et papa est à l’arrivée pour m’aider à descendre. Nous marchons maintenant sur 
le plateau de la montagne et arrivons à un site d’accrobranches. Pour une fois, cette activité 
n’est pas limitée aux personnes de plus de 8 ans, mais est possible pour des personnes de plus 
de 6 ans. Donc Claire-Estelle peut y participer, mais le règlement impose qu’elle soit 
encadrée par 2 adultes ! Je m’occupe gentiment et de tout cœur de mon frère pour permettre à 
ma sœur d’aller faire le singe dans les arbres avec papa et maman. Mon sentiment de grande 
sœur serviable et très utile est à son comble.
Nous descendons ensuite presque toute la montagne à pied, puis, pour le dernier bout, comme 
la semaine dernière, nous pouvons faire de la luge d’été, malheureusement avec le même 
règlement que la semaine dernière… Bon, ca va, j’ai compris, je prends une luge toute seule ! 
L’appréhension est moins forte, la vitesse en conséquence légèrement plus élevée et en plus, 
ca me fait plaisir !

Mon rôle de grande sœur forte me plait beaucoup. 
Aujourd'hui, Claire-Estelle a son cours de piano et je 
tiens absolument à l'emmener en vélo en la tirant 
dans une carriole. Comme je ne peux pas laisser mon 
frère tout seul, je l'emmène aussi. Je suis vraiment 
fière de parvenir à les tirer tous les deux!

Ca y est, c’est les vacances ! Nous partons en famille 

en Touraine, pour découvrir les châteaux et aussi 
pour rencontrer Grand-mamie. Pendant le trajet, 
maman nous fait tout un cours d’histoire de France.
Nous visitons quotidiennement un, voire deux 
châteaux. Au début, c’est intéressant, surtout quand 
on joue à cache-cache dans l’escalier à double hélice 
de Chambord, mais à force, ca devient un peu 
rébarbatif. Heureusement, il y a aussi d’autres 
activités : tous les matins, nous jouons dans le grand 
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chêne dans le jardin de la maison où nous logeons. Les autres enfants qui logent aussi dans 
cette maison nous accompagnent dans les branches. Et puis en plus des châteaux,  une fois 

nous faisons du cheval, une fois nous allons à la 
piscine de Tours, une autre fois au zoo, également à 
la maison de la magie. Et même, une matinée, papa 
qui avait reçu le printemps dernier pour son 
anniversaire un voyage en montgolfière,  nous 
emmène ma sœur et moi avec lui. Formidable !
Aujourd’hui, 
nous 
rencontrons 
Grand-
mamie. 

Maman nous a averties qu’elle était assez âgée, alors 
ma sœur et moi sommes pleines d’attentions pour elle. 
En particulier, je fais de grands efforts pour rester 
polie et ne pas me disputer avec mon frère ou ma 
sœur, la plus grande partie de la journée. Ca me fait 
très plaisir de pouvoir rencontrer la maman du papa de 
ma maman ! La dernière personne de cette génération dans ma famille !

Oh, là, la, demain, pour le dernier jour, il y a encore 
des châteaux au programme ! Et même beaucoup ! 
Maman nous a averties ma sœur et moi, que nous 
allions passer un test : nous allons passer devant tous 
les châteaux que nous avons visités dans la semaine 
et devrons pouvoir les reconnaitre. Ma sœur, au 
moins, a tenu un cahier du jour et collé les photos 
découpées dans les fascicules donc pour elle, ce sera 
facile, mais pour moi qui n’ai rien fait… Je suis très 
angoissée. Heureusement, maman me prépare vite 

un résumé avec sur une feuille, le nom et la photo de 
chaque château, j’aurai au moins ca pour m’en sortir ! 
Ca y est, je jour du test est arrivé. Le stress de l’interro 
retombe vite : en fait, nous sommes dans un parc 
appelé « mini-châteaux » et avons le droit pour 
commencer, de nous déguiser. Devant l’étendue des 
panoplies, j’hésite un peu. J’essaye d’abord une robe de 
princesse, mais finalement, j’opte pour un costume de 
fou du roi. Ensuite, nous pouvons aller jouer dans un 
petit labyrinthe entre des buissons puis courir dans les 

allées entre tous les châteaux miniatures. J’ai un 
plaisir immense à reconnaître tous les lieux visités 
et à me laisser photographier devant.

Nous rentrons de vacances pile le jour d’Halloween. 
Heureusement, il n’est pas trop tard et nous avons 
encore le temps de nous déguiser ma sœur et moi 
puis d’aller faire le tour des voisins pour demander 
des bonbons. Nous croisons dans la rue deux 
garçons plus grands que nous, qui en faisant mine 
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de nous demander si la récolte de bonbons était fructueuse, nous piquent notre sac de 
sucreries. Je les menace d’aller le dire à ma maman, d’ailleurs, j’envois ma sœur le faire et 
pendant ce temps, je leur cours après et finis par récupérer mon sac. Non mais, nous n’allons 
pas nous laisser faire comme ca! Une fois arrivées à la maison, un autre pilleur de bonbons 
nous attend, mais avec lui, nous partageons volontiers, Carl-Amadé est si mignon!

Novembre
Ca y est, c’est l’anniversaire de maman. Ah, 
ah, c’est à mon tour de rigoler d’une bonne 
farce. En ouvrant le cadeau de je lui ai fait, elle 
découvre que ce n’est finalement pas d’un 
colorant pour cheveux ! Ah, ah, je l’ai bien eu !

Chouette, ce week-end, j’invite ma copine 
Isabella à la maison. Elle a même le droit de 
rester dormir. Nous travaillons beaucoup: elle 
avec acharnement, moi avec patience, car nous 
nous sommes mises en tête que je pouvais lui 
apprendre le violon. Nous nous accordons 
quelques pauses par exemple en allant avec 
maman, Claire-Estelle et sa copine jouer dans 
la cabane dans les bois. Nous jouons également 
à la poupée dans la salle de jeu ou à l'école 
dans le salon. Nous nous enfermons aussi dans ma chambre et sommes bien tranquilles toutes 
les deux. Entre autres, nous faisons des tatous, essayons du produit pour faire briller les 

cheveux. 
Le soir (la condition pour que j’invite ma 
copine était que je dorme la nuit), nous ne 
discutons pas trop tard. Par contre, la fin de 
la nuit est un peu hachée : comme nous ne 
voulons pas perdre trop de temps pour jouer, 
nous avons fait sonner le réveil à 5 heures du 
matin. Oh, en fait, c’est trop tôt, alors à 
moitié endormies, nous repoussons le réveil 
d’une heure. A 6h00, même résonnement et 

même conséquence, par contre, à 7h00, nous 
finissons par nous lever.

27 novembre : « maman, il existe vraiment le 
père noël ? ». Elle me répond en me questionnant 
sur ce que je pense moi, vraiment. Alors je 
continue : « Moi, je l’ai déjà vu. C’était l’année 
dernière. J’ai vu un manteau rouge de dos…. Ca 
me ferait pas plaisir si je devais apprendre que 
c’est vous, le père noël. »
Puis je change de sujet de conversation pour 



10/10

surtout ne pas entendre de réponse qui pourrait éventuellement être désagréable. D’ici ma 
prochaine lettre, noël sera déjà passé, peut-être que j’en saurai plus, je vous tiendrai au 
courant !

A la prochaine,

Anne-Amalia


